
Rejet massif de la contre-
réforme des retraites 

Plus ça va, moins ça va pour le 
gouvernement ! 

Le dernier sondage Elabe, paru le 25 janvier, montre 
un renforcement du rejet de la réforme par une très 
une grande majorité de la population. Et cela malgré 
les efforts désespérés des ministres - et de leurs 
flagorneurs des médias (éditorialistes, journalistes 
pseudo-économistes) - pour tenter de nous faire 
prendre leurs vessies putrides pour des lanternes 
magiques ! 

Tenter de nous prendre pour des cons, ils appellent ça faire de la pédagogie en 
général. Mais la ficelle est trop grosse, de moins en moins de personnes sont dupes 
de leur supercherie de bonimenteur de foire, tant leurs vessies puent la mort (au 
travail) et la destruction du régime de retraites solidaire et par répartition au profit du 
privé : 

-      72% des personnes interrogées rejettent la contre-réforme (+6% en une 

semaine, +13% en quinze jours) ! 

-      40% se disent même « très opposés » au projet du gouvernement (+18% en 

quinze jours !) 

-      Le taux de rejet atteint même 78% au sein de la population active, 

-      et désormais, ce rejet est majoritaire aussi chez les retraités avec 59% (+13% 

en une semaine) 

Concernant les catégories socio-professionnelles populaire, le désaveu est encore 
plus clair chez : 

-      Les professions intermédiaires : 81% 

-      Les ouvrier·e·s / employé·e·s : 80% 

Mais le plus important dans ce sondage, c’est le renforcement du soutien à la 
mobilisation. 

-      64% des personnes interrogées se prononcent en faveur de la mobilisation 

(+8% en une semaine). 



-      Le soutien à la mobilisation atteint même 69% chez les actifs (+4% en une 

semaine), et chose nouvelle 55% chez les retraité·e·s (+15% en une semaine) 

-      57% comprennent même la nécessité d’accroitre le rapport de force en 

« comprenant le blocage du pays », vu comme seul moyen pour faire reculer le 
gouvernement. 

  

L’obstination du gouvernement renforce l’idée que finalement il faudra bien en venir 
part construire le rapport de force par la grève et dans la rue pour le faire reculer. 

Le gouvernement a perdu la bataille de l’opinion (comme on dit). C’est une condition 
nécessaire pour infliger une défaite aux gouvernement et aux capitalistes. 

Mais si cette condition est nécessaire, est-elle suffisante pour autant ? Clairement, 
non ! 

Le fatalisme reste majoritaire : 71% des personnes interrogées estiment que la 

contre-réforme sera votée et s’appliquera. [spoiler alert] NON ! 

Mais la réussite de la 1ère journée de mobilisation a commencé à changer l’état 
d’esprit d’un grand nombre de personne, car cette forme de résignation recule 
néanmoins de 4% depuis le 19 janvier. 

Mais surtout, et peut-être conséquemment, l’engagement dans la bataille reste 

minoritaire avec 14% de la population envisageait de s’engager d’une manière ou 

d’une autre dans la mobilisation, selon un précédent sondage. Il est là aussi possible 
que cette proportion ait augmenté après le 19 janvier, on verra janvier le 31 ! 
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